
        
            
                
            
        

    
	Le CDC déclare que les vaccins peuvent être aussi susceptibles de propager le COVID, rapports faisant état de blessures graves après une augmentation des vaccins
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	Les données du VAERS publiées aujourd’hui par le CDC ont montré un total de 518 770 rapports d’événements indésirables de tous les groupes d’âge suite aux vaccins COVID, dont 11 940 décès et 63 102 blessures graves entre le 14 décembre 2020 et le 23 juillet 2021.

	Par Megan Redshaw

	Les données publiées aujourd’hui par les Centers for Disease Control and Prevention (CDC) ont montré que le nombre total de rapports de blessures graves après la vaccination COVID, dans tous les groupes d’âge, a augmenté de 14 717 – à 63 000 – par rapport à la semaine précédente.

	Les données proviennent directement des rapports soumis au Vaccine Adverse Event Reporting System (VAERS), le principal système financé par le gouvernement pour signaler les effets indésirables des vaccins aux États-Unis.

	Chaque vendredi, le VAERS rend publics tous les rapports de blessures vaccinales reçus à une date spécifiée, généralement environ une semaine avant la date de sortie. Les rapports soumis au VAERS nécessitent une enquête plus approfondie avant qu’un lien de causalité puisse être confirmé.

	Les données publiées aujourd’hui montrent qu’entre le 14 décembre 2020 et le 23 juillet 2021, un total de 518 770 événements indésirables au total ont été signalés au VAERS, dont 11 940 décès , soit une augmentation de 535 par rapport à la semaine précédente. Il y avait 63,102 blessures graves signalées au cours de la même période – jusqu’à 14717 par rapport à la semaine précédente.
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	Hors « déclarations étrangères » déposées au VAERS, 435 007 événements indésirables , dont 5 612 décès et 34 890 blessures graves , ont été signalés aux États-Unis.

	Aux États-Unis, 340,4 millions de doses de vaccin COVID avaient été administrées au 23 juillet. Cela comprend : 137 millions de doses du vaccin Moderna , 189 millions de doses de Pfizer et 13 millions de doses du vaccin Johnson & Johnson (J&J) COVID.

	Sur les 5 612 décès signalés aux États-Unis au 23 juillet, 14 % sont survenus dans les 24 heures suivant la vaccination, 20 % sont survenus dans les 48 heures suivant la vaccination et 34 % sont survenus chez des personnes ayant présenté des symptômes dans les 48 heures suivant la vaccination.Dites aux écoles/universités aucun mandat de vaccination pour les enfants/jeunes adultes !

	Les données américaines de cette semaine pour les 12 à 17 ans montrent :

	15 086 événements indésirables au total, dont 909 classés comme graves et 16 décès signalés – un de moins que ce que le VAERS a montré la semaine dernière. Deux des neuf décès étaient des suicides.

	Les plus récents décès rapportés comprennent un garçon de 13 ans (VAERS ID 1463061 ) qui est mort après avoir reçu un vaccin Moderna, un garçon de 16 ans (VAERS ID 1466009 qui est mort après avoir reçu sa deuxième) dose de Pfizer et un garçon de 16 ans (VAERS ID 1475434 ) décédé d’une hypertrophie cardiaque six jours après avoir reçu sa première dose de Pfizer.

	D’autres rapports incluent deux garçons de 13 ans (VAERS ID 1406840   et 1431289 ) décédés deux jours après avoir reçu un vaccin Pfizer, trois jeunes de 15 ans (VAERS ID 1187918 , 1382906 et 1242573 ), trois jeunes de 16 ans ( VAERS ID 1420630 , 1225942 et 1386841 ) et trois jeunes de 17 ans (VAERS ID 1199455 , 1388042 et 1420762 ).

	2 223 rapports d’anaphylaxie chez les 12 à 17 ans, avec 99 % des cas
attribués au vaccin de Pfizer .

	394 rapports de myocardite et de péricardite (inflammation cardiaque) avec 390 cas attribués au vaccin de Pfizer.

	72 rapports de troubles de la coagulation sanguine, tous les cas étant attribués à Pfizer.

	Les données VAERS américaines totales de cette semaine, du 14 décembre 2020 au 23 juillet 2021, pour tous les groupes d’âge combinés, montrent :

	21 % des décès étaient liés à des troubles cardiaques.

	54 % des personnes décédées étaient des hommes, 43 % étaient des femmes et les autres rapports de décès n’incluaient pas le sexe de la personne décédée.

	L’ âge moyen de décès était de 73,4 ans.

	Au 23 juillet, 2 572 femmes enceintes ont signalé des événements indésirables liés aux vaccins COVID, dont 885 rapports de fausse couche ou de naissance prématurée .

	Sur les 2 483 cas de paralysie de Bell signalés, 50 % ont été attribués aux vaccinations Pfizer , 43 % à Moderna et 6 % à J&J .

	467 rapports de syndrome de Guillain-Barré , avec 39% des cas attribués à Pfizer , 36% à Moderna et 24% à J&J .

	119 539 rapports d’anaphylaxie avec 44% des cas attribués au vaccin de Pfizer , 48% à Moderna et 8% à J&J .

	7 864 rapports de troubles de la coagulation sanguine. Parmi ceux-ci, 3 336 rapports ont été attribués à Pfizer, 2 846 rapports à Moderna et 1 637 rapports à J&J.

	1 944 cas de myocardite et de péricardite avec 1 819 cas attribués à Pfizer, 639 cas à Moderna et 68 cas au vaccin COVID de J&J.

	Un document interne du CDC révèle que les vaccinés, même s’ils ne sont pas malades, peuvent propager le virus

	Le CDC dit maintenant que même les personnes entièrement vaccinées contre le COVID sont capables de contracter et de propager le virus.

	Selon des documents internes obtenus par le Washington Post , le CDC a déclaré qu’il était temps de « reconnaître que la guerre a changé ».

	Le document décrit des données non publiées montrant que les personnes entièrement vaccinées pourraient propager la variante Delta au même rythme que les personnes non vaccinées, a rapporté CNN .

	Il conclut que la variante delta est « très contagieuse, susceptible d’être plus grave » et que « les infections révolutionnaires peuvent être aussi transmissibles que les cas non vaccinés ».

	Le Washington Post a rapporté :

	« Je pense que le problème central est que les personnes vaccinées sont probablement impliquées dans une large mesure dans la transmission du delta », a écrit Jeffrey Shaman, un épidémiologiste de l’Université de Columbia, dans un e-mail après avoir examiné les diapositives du CDC.

	« Dans un certain sens, la vaccination est désormais une question de protection personnelle – se protéger contre une maladie grave. L’immunité collective n’est pas pertinente car nous voyons de nombreuses preuves d’infections répétées et révolutionnaires.

	Depuis janvier, les personnes infectées après la vaccination représentent une part croissante des hospitalisations et des décès à l’hôpital parmi les patients COVID, selon les documents du CDC. Cette tendance coïncide avec la diffusion de la variante Delta.

	Le Post a également rendu compte aujourd’hui d’une étude du CDC révélant que les trois quarts des personnes infectées lors d’une épidémie de COVID dans le Massachusetts ont été vaccinées. Le rapport renforce l’hypothèse selon laquelle les personnes vaccinées peuvent propager la variante la plus transmissible et pourraient être un facteur de la recrudescence estivale des infections.

	Les données, détaillées dans le rapport hebdomadaire du CDC sur la morbidité et la mortalité , ont fourni des preuves clés qui ont convaincu les scientifiques de l’agence d’inverser les recommandations sur le port du masque et de conseiller aux personnes vaccinées de porter des masques dans les lieux publics intérieurs dans certaines circonstances, a rapporté The Post.

	Jusqu’à présent, les chercheurs se sont concentrés sur la charge virale – un terme désignant la quantité de virus présente dans le corps des personnes infectées – qui peut affecter la transmissibilité et la gravité. Les infections par la variante Delta entraînent des niveaux plus élevés de virus dans le corps, même dans des cas révolutionnaires chez des individus entièrement vaccinés, selon le document.

	Si les personnes vaccinées sont infectées de toute façon, elles ont autant de virus dans leur corps que les personnes non vaccinées – cela signifie qu’elles sont aussi susceptibles d’infecter quelqu’un d’autre que les personnes non vaccinées qui sont infectées, a rapporté CNN.

	« L’ESSENTIEL ÉTAIT QUE, CONTRAIREMENT AUX AUTRES VARIANTES, LES PERSONNES VACCINÉES, MÊME SI ELLES NE SONT PAS TOMBÉES MALADES, ONT ÉTÉ INFECTÉES ET ONT EXCRÉTÉ LE VIRUS À DES NIVEAUX SIMILAIRES À CEUX DES PERSONNES NON VACCINÉES QUI ONT ÉTÉ INFECTÉES », A DÉCLARÉ LE DR WALTER ORENSTEIN, QUI DIRIGE LE EMORY VACCINE CENTER ET QUI A CONSULTÉ LES DOCUMENTS, A DÉCLARÉ À CNN.

	Le CDC devrait publier plus de données aujourd’hui.

	Biden dit les fonctionnaires fédéraux doivent se faire vacciner ou se soumettre à des tests réguliers – Union postale, d’ autres poussent bac k

	Le président Biden a annoncé jeudi que tous les employés civils fédéraux devront présenter une preuve de vaccination contre le COVID ou être contraints de se soumettre à des tests COVID réguliers, de porter des masques et de se distancer socialement.

	Biden a également appelé les gouvernements des États et locaux à utiliser les fonds de secours COVID pour donner 100 $ aux résidents qui se font vacciner. Dans un communiqué publié par la Maison Blanche, l’administration a déclaré que les nouvelles règles ont été émises en raison de la variante Delta COVID et parce que les personnes non vaccinées présentent un problème pour elles-mêmes, leurs familles et leurs collègues.

	«Chaque employé du gouvernement fédéral devra attester de son statut vaccinal. Toute personne qui n’atteste pas ou qui n’est pas vaccinée sera tenue de se masquer peu importe où elle travaille ; testez une ou deux fois par semaine pour voir s’ils ont un – ils ont acquis COVID, une distance sociale et ne seront généralement pas autorisés à voyager pour le travail », a déclaré Biden.

	Biden a demandé à son administration d’appliquer des normes similaires à tous les entrepreneurs fédéraux. « Si vous voulez faire affaire avec le gouvernement fédéral, faites vacciner vos travailleurs », a-t-il déclaré.

	Dans un premier signe, la politique pourrait ne pas se dérouler aussi bien que prévu, l’American Postal Workers Union (APWU) a déclaré qu’elle s’opposait au mandat de vaccin de l’administration Biden comme condition d’emploi, arguant que ce n’est pas le rôle du gouvernement fédéral de mandater les vaccins. ou d’autres mesures de test.

	« Le maintien de la santé et de la sécurité de nos membres est d’une importance primordiale », a déclaré l’APWU dans un communiqué publié mercredi. 

	«ALORS QUE LA DIRECTION DE L’APWU CONTINUE D’ENCOURAGER LES POSTIERS À SE FAIRE VACCINER VOLONTAIREMENT, CE N’EST PAS LE RÔLE DU GOUVERNEMENT FÉDÉRAL D’IMPOSER LA VACCINATION DES EMPLOYÉS QUE NOUS REPRÉSENTONS.»

	Avant l’annonce officielle de Biden, Children’s Health Defence a publié jeudi une déclaration en désaccord avec la nouvelle politique.

	La déclaration citait le président du CHD, Robert F. Kennedy, Jr :

	« LES INTERVENTIONS MÉDICALES FORCÉES ONT ÉTÉ ODIEUSES AUX DÉFENSEURS DE LA LIBERTÉ ET DE LA DIGNITÉ HUMAINE À TOUS LES ÂGES. LE FAIT QUE CES VACCINS SOIENT MAL TESTÉS , EXPÉRIMENTAUX , NON APPROUVÉS ET SI RISQUÉS QUE LEURS FABRICANTS NE PUISSENT NI OBTENIR DE COUVERTURE D’ASSURANCE NI INDEMNISER LES UTILISATEURS CONTRE LES BLESSURES GRAVES OU LA MORT DEVRAIT AMPLIFIER NOTRE RÉVULSION ÉTHIQUE. »

	La FDA exhorte Moderna et Pfizer à inclure des milliers d’enfants supplémentaires dans les essais cliniques

	Pfizer et Moderna étendront leur essai clinique de vaccin COVID pour inclure des milliers d’enfants supplémentaires avant de rechercher l’EUA, après que la Food and Drug Administration (FDA) des États-Unis a déclaré aux fabricants de vaccins que la taille et la portée de leurs études pédiatriques, telles qu’elles étaient initialement envisagées, étaient insuffisantes pour détecter des effets secondaires rares.

	Les rares effets secondaires cités par la FDA comprenaient la myocardite , une inflammation du muscle cardiaque, et la péricardite , une inflammation de la muqueuse autour du cœur, ont déclaré au New York Times plusieurs personnes familières avec les essais .

	L’extension des essais pédiatriques signifie que des milliers d’autres enfants aussi jeunes que 6 mois pourraient bientôt être recrutés et inscrits dans des essais de vaccins COVID. Selon le Times, la FDA a demandé aux entreprises d’inclure 3 000 enfants dans le groupe des 5 à 11 ans, le groupe pour lequel les résultats étaient attendus en premier.

	Le vaccin de Moderna est autorisé pour une utilisation d’urgence chez les personnes de 18 ans et plus, et le vaccin de Pfizer est autorisé pour les enfants dès l’âge de 12 ans. Aucun vaccin COVID n’a encore reçu l’approbation de l’EUA pour les enfants de moins de 12 ans.

	Les médecins de première ligne américains poursuivent UC pour des mandats de vaccin

	Avec des déclarations à l’appui des meilleurs experts médicaux et étudiants, America’s Frontline Doctors (AFLDS) a déposé une plainte pour droits civils devant la Cour fédérale contre l’Université de Californie (UC), ciblant le plan du système universitaire d’imposer la vaccination COVID pour tous les étudiants indépendamment de l’immunité naturelle.

	Comme l’a rapporté The Defender le 28 juillet, l’AFLDS, les étudiants et même les meilleurs médecins de l’UC critiquent le mandat précipité comme étant arbitraire, non scientifique et médicalement inutile.

	Les avocats des plaignants dans cette affaire de droits civils citent le 14e amendement à la protection de l’intégrité corporelle de la Constitution américaine, ainsi que deux lois californiennes sur les droits civils (Cal. Civ. Code sec. 51, Cal. Gov. Code sec. 11135) qui interdire la discrimination sur la base du statut médical ou génétique.

	En conséquence, l’AFLDS demande une injonction pour empêcher l’UC d’utiliser la coercition et la ségrégation des personnes naturellement immunisées et non vaccinées en violation de la loi fédérale et de l’État.

	La cible principale du procès est le mandat non scientifique de l’UC sur les vaccins à taille unique, où l’UC rejette le présélection scientifiquement acceptée pour l’immunité naturelle.

	Le CDC et le NIH tirent des millions d’accords de licence, y compris les technologies liées au COVID

	Les données agrégées pour l’exercice 2020 montrent que les National Institutes of Health (NIH) et les CDC ont perçu un total de 63,4 millions de dollars de revenus de redevances dans le cadre d’un modèle commercial qui permet au NIH d’accorder des licences technologiques au secteur privé.

	Comme The Defender l’a rapporté plus tôt cette semaine, avec 27 instituts et centres différents hébergés sous l’égide du NIH – y compris l’Institut national des allergies et des maladies infectieuses (NIAID) – le NIH est la plus grande agence de recherche biomédicale au monde avec un budget annuel de près de 42 $ milliards.

	Au sein du NIH, l’Office of Technology Transfer joue un « rôle stratégique » dans le soutien au brevetage et à l’octroi de licences pour les inventions issues des laboratoires du NIH et du CDC. Dans un modèle commercial gagnant-gagnant, le NIH accorde régulièrement des licences technologiques au secteur privé pour l’utilisation ou la commercialisation de ses inventions, ces licences renvoyant ensuite des milliards de dollars de redevances au NIH.

	Au cours de l’exercice 2020 seulement – d’octobre 2019 à septembre 2020 – les données agrégées pour le NIH et le CDC montrent que les agences ont collecté 63,4 millions de dollars de revenus de redevances.

	En ce qui concerne les agences de santé publique, COVID semble être très bon pour les affaires, avec une vague de financements sans précédent – commodément mobilisés par la pandémie – inaugurant des changements profonds et probablement permanents dans une infrastructure de santé publique autrefois déplorée comme faible et fragmentée .

	Comme le rapporte The Defender cette semaine, Pfizer prévoit désormais 33 milliards de dollars de revenus pour les vaccins COVID, une forte augmentation par rapport aux projections précédentes. Le fabricant de vaccins prévoit des injections de rappel, un vaccin conçu pour la variante Delta et l’autorisation en attente de vaccins COVID pour les enfants augmenteront encore les ventes l’année prochaine.

	144 jours et plus, le CDC ignore les demandes de The Defender

	Selon le site Web du CDC ,

	« LE CDC FAIT LE SUIVI DE TOUT RAPPORT DE DÉCÈS POUR DEMANDER DES INFORMATIONS SUPPLÉMENTAIRES ET EN SAVOIR PLUS SUR CE QUI S’EST PASSÉ ET POUR DÉTERMINER SI LE DÉCÈS EST LE RÉSULTAT DU VACCIN OU NON LIÉ ».

	Le 8 mars, The Defender a contacté le CDC avec une liste écrite de questions sur les décès et les blessures signalés liés aux vaccins COVID. Nous avons tenté à plusieurs reprises, par téléphone et par e-mail, d’obtenir une réponse à nos questions.

	Malgré plusieurs communications téléphoniques et électroniques avec plusieurs personnes au CDC, et malgré le fait qu’on nous ait dit que notre demande était dans le système et que quelqu’un y répondrait, nous n’avons encore reçu de réponses à aucune des questions que nous avons soumises. Cela fait 144 jours que nous avons envoyé notre premier e-mail au CDC pour demander des informations.
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